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AVIS. 


No 


ou s offrons au Public la notice d’une collection, dont 
la réputation est établie depuis plusieurs années, et qui 
sur-tout pour la partie première de l’art (l’Histoire) est 
peut-être sans rivales. Les diverses circonstances dans les¬ 
quelles nous nous sommes trouvés depuis une vingtaine d’années 
ont secondé les recherches et les dépenses que les propriétaires, 
dirigés par un goût cultivé, ont faites pour former cette réunion 
de beautés de diffé rentes écoles qui ont fait nom : de premiers 
ouvrages des grands maîtres des Ecoles d’Italie, de la nôtre, 
de la Française , de l’Espagnole, de l’Allemande et nombre 
de beaux morceaux de l’Hollandaise , la constituent. Tout 
le monde connaît le fameux tableau du Guide, représentant 
la mort d’Abel et la Vierge avec l’Enfant Jésus, chef-d’œuvre 
de Murillo : ces seuls morceaux suffiraient pour placer notre 
collection au rang des premières qu’on cite, quand même 
elle n’offrait pas une riche suite de premiers ouvrages des 
Volterra, des Luini, des Dominiquin, des Paul Véronèse, des 
Carravage, des Rubens, des Van Dyck, des Rembrandt, etc., 
qui tous, à deux pièces de près, pour être de grande com¬ 
position , n’en restent pas moins dans le cadre de tableaux 
de cabinet. Nous croyons pouvoir dire avec assurance, que 
la suite de plusieurs années n’a pas offert une vente si riche 
en objets capitaux, et où l’amateur des beautés élevées Aé <?***, 
l’art ait pu trouver l’ensemble du choix, que présente C$$ê -*' 
que nous annonçons. ,p* ' \ ’O % ' 

La vente aura lieu au jour indiqué au titre de ce catalogiS, t 
et décidés à réaliser ce fonds, les propriétaires la ferôii^^^jw^^ 
franchement. Tous les objets sur lesquels on aura mis des *£.4*/ ** 
enchères seront adjugés. 

Les étrangers seront admis à examiner cette collection tous 
les jours à des heures convenables, et elle sera exposée aiUjT• 
Public deux jours avant la vente. | 










CONDITIONS DE LA VENTE. 


A Vente aura lieu Lundi 4 Mgr - 1818, on commencera 
à dix heures du matin, elle se fera au plus offrant en 
argent des Pays-Bas. 


La mesure des tableaux est prise sans cadres en pieds 
et pouces d’Anvers. 


Les payemens doivent se faire en monnaie d’or ou d’argent 
suivant cours, avec augmentation d’un dixième pour frais 
de vente. 

Les tableaux ne seront délivrés que contre payement du 
prix respectif de l’adjudication : il devra se faire endéans 
les huit jours après la vente, à défaut les tableaux non- 
retirés seront de nouveau mis à l’enchèrfe , aux risques et 
frais du premier acheteur. 

Les numéros adjugés seront censés définitivement vendus, 
et on n’entrera en aucune discussion avec les acquéreurs 5 
ils seront obligés de recevoir les objets achetés tels qu’ils 
se trouveront, et sera respectivement à leurs risques et périls 
le dommage qui pourrait survenir aux numéros qui ne seraient 
pas retirés sur-le-champ : on en prendra cependant tous 
les soins possibles. 




CATALOGUE 

DE 


TABLEAUX. 



N» i. , LE GUIDE. 

La Mort d’Abel. 


(jet a dmirable groupe, de grandeur colossale j est placé sur 
le devant d’un paysage agreste , simbole du premier âge du 
monde. Caïn a renversé son frère ail pied de son autel , 
duquel s’élève une flamme pure, qui porte au ciel un sacrifice 
simple et innocent comme lui : le farouche Caïn a la massue 
levée pour porter le coup fatal : Abel essaie de le conjurer par de 
tendres plaintes $ elles semblent amener un moment de réflexion. 
La scène est éclairée par un soleil levant. 

Ce morceau est connu pour un des tableaux les plus parfaits 
qui existent II est impossible de montrer plus de science et 
plus de génie dans la composition y l’on ne saurait ménager 
plus artistement la sensibilité du spectateur dans une scène 
si terrible. Il n’existe peut - être aucun tableau d’une telle 
élévation du pensée $ aucun ne présente des formes plus belles 
ni plus justes : sous ce rapport l’Abel est l’Apollon renversé 
et lé Caïn une étude sévère d’après le fameux Torse et le 
Gladiateur, animés par le charme du plus vrai coloris et par 
toute la force du mouvement et de l’expression. 

Sur toile, haut 6 pieds ? large 7 pieds 9 pouces. 

N° 2, AN T. VAN DYC K, 

Bacchanale d’Enfans. 

Dans un paysage des plus pittoresques, sept enfans, sans 
autre draperie que celle que la pudeur exige, s’égaient à boire. 
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Pris d’ivresse un d’eux ? profondément endormi, est couché 
au pied d’un arbre dans un drap que relève un huitième 
enfant, qui semble critiquer, et se moquer des excès des autres. 
Deux d’entr’eux portent un de leurs compagnons également 
pris par la liqueur $ il est couronné de pampre , pendant que 
trois-autres s’enivrent à leur tour à longs traits. Une corbeille 
de fleurs orne le coin de ce magnifique tableau , qui est enrichi 
par un rideau cramoisi retroussé et suspendu à des arbres qui 
met les petits bambocheurs à l’abri d’un soleil des plus piquans. 

Sur toile, haut 4 pieds 5 pouces, large 7 pieds 5 pouces. 

N° 3 . BLEKER. 

Poursuite d’une armée vaincue : l’arrière-garde tient encore 
tète. L’action est prise au soleil couchant. La pensée et 
l’exécution sont dignes de Jules Romain, que l’auteur semble 
avoir pris pour modèle. 

Ce peintre qui était allemand prouve par cet ouvrage que 
la réputation de cette école repose sur plus de maîtres que 
ceux avec lesquels nos collections et 110s notices nous ont 
familiarise. 

Sur bois, haut 2 pieds 7 pouces, large 3 pieds 8 pouces. 

N° 4. VAN HARP. 

L’Intérieur d’une Métairie : une femme est occupée à peler 
des navets , elle a à c< 5 té d’elle un garçon : une partie du 
fond présente une étable. Ce morceau qui est enrichi de beau¬ 
coup d’accessoires est d’une touche ferme et transparente. 

Sur bois , haut 1 pied 9 pouces , large 2 pieds 2 pouces. 

No 5 . FRANS WOUTERS et KEIRINGS. 

Deux Nymphes 5 l’une se baigne dans un ruisseau limpide, 
pendant qu’elle s’entretient avec sa compagne placée derrière 
elle entre des broussailles. Les figures sont dessinées avec 
grâce et correctitude, d’une couleur digne de Puibens : le 
paysage est un échantillon de ce que pouvait notre école 
dans cette partie, quand elle voulait la travailler avec soin» 

Sur toile, 1 pied 8 pouces, large 1 pied 4 pouces. 
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N° G. REMBRANDT VAN RYN. 

Portrait d’un jeune homme , vu de trois quarts : il est 
décoré,d’une chaîne d’or et couvert d’un bonnet de velours 
surmonté d’un panache blanc. 

Ce portrait est de sa touche large et de son ton vigoureux. 
Sur bois > haut 2 pieds 4 pouces, large 1 pied 10 pouces; 

N” 7. ANT. VAN DYCK. 

Sainson pris par les Philistins. C’est, la première idée 
d’une grande composition, elle en a toute la chaleur. Son 
exécution ne laisse rien à désirer de ce qu’on demande dans 
un tableau terminé. 

Sur toile, haut 2 pieds 5 pouces, large 4 pieds 2 pouces, 

N° 8. THÉOD. ROMBOUTS. 

Un Joueur de Guitarre 5 il est placé derrière une table, 
sur laquelle sont deux recueils de musique, une pinte et 
mie pipe. 

Ce morceau est de la plus grande vérité , et quoique de 
grandeur naturelle digne pour l’exécution de Metzu et autres 
grands maîtres de l’école hollandaise. 

Sur toile , haut 3 pieds 9 pouces , large 3 pieds 3 pouces. 

N<> 9. JACQUES RUXSDAEL. 

Une grande touffe d’arbres qui semble tenir à une foret, 
et sous laquelle se trouve une chaumière, occupe un des 
côtés du tableau 5 l’autre présente un coin du paysage ouvert 
et le devant un étang. Cette pièce qui', pour le feuillé et 
la manière dont sont traités les troncs des arbres est une 
des belles productions de son auteur, est enrichie de figures 
par Isaâc Van Ostade. 

Sur toile, haut 3 pieds 8 pouces, large 3 pieds 3 pouces. 

N° 10. NIC. BERCIIEM. 

Grand paysage, orné de près de vingt figures et d’une 
multitude de bestiaux. C’est un site montagneux d’Italie : 
nne rivière coule ù, travers de hauts rochers , elle présente 
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sur l’avant-plan un gué à travers duquel dès vachers conduisent 
leurs troupeaux : un pont la traverse sur le second plan, 
Le terrein est enrichi de quantités de ruines et de fabriques. 

C’est un des plus importans ouvrages de ce maître, peint 
dans la manière fondue et vaporeuse de Karel Dujardin et 
de Claude le Lorrain. 

Sur toile, haut 3 pieds 9 pouces, large 5 pieds 2 pouces. 

N° 11. MICHEL-ANGE CURAVÀGGIO. 

. Le Christ mis au tombeau. 

A l’entrée de la nuit les amis de Jésus lui rendent les 
derniers devoirs. Nicodème soulève les pieds du corps , dont 
St.-Jean tient la tête et la partie supérieure. Derrière et à 
côté de lui se trouve une des maries et Joseph d’Arithmatie, 
qui pleurent la perte de leur divin maître ; sur le devant la 
Madeleine fonde en larmes en examinant douloureusement 
un de ses stigmates. 

Ce tableau du ton mystérieux qui convient au sujet est de la 
plus grande force et vérité. Le corps du Christ est d’uno 
telle disposition en raccourci qu*il semble sortir : diverses 
figures et notamment le St.-Jean sont d’un soin et d’un fini 
admirable : c’est une piçce tout-à-fait exempte des fautes 
contre l’harmonie et la suavité que l’on reproche quelquefois 
à ce maître, et il est de la classe des Adolphe de Vignacourt, 
Cupidon brisant son arc, etc* 

Sur toile, haut 4 pieds, large 5 pieds 9 pouces. 

N° 12. DANIEL DELVOLTERRA. 

Judith tuant Holopherne. 

Peint d’après les cartons de Michel-Ange. Si un tableau peut 
être cité pour ses beautés grandioses c’est certainement celui-ci. 
Holopherne d’une structure gigantesque que l’héroïne a tiré 
à mi-corps hors du lit et qui s’appuie d’une main sur le 
plancher et étend Pautre , est un miracle de dessin et d’une 
illusion qui fait frémir. La douleur qu’arrache le coup qu’il 
vient de recevoir excite l’effroi, mais non pas l’horreur : 
cette scène est rendu ici avec majesté et n’est nullement une 
dégoûtante boucherie, tel que ce sujet est communément 
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représenté. La Judith est une courageuse inspirée , qui dan* 
cette action venge son Dieu et son pays. Son esclave est 
derrière elle prêt à prendre la tête de l’orgeuilleux assyrien. 

L’on sait de quelle rareté sont les productions de ce maître, 
et particulièrement celles dont Michel-Ange traça le dessin. 
Sur toile, haut 6 pieds 10 pouces, large 5 pieds y pouces. 

N<> J 3 . P. P. RUBENS. 

Le Mariage de Ste. - Catherine. 


Dans une niche en guise de trône , qui tient à une 
architecture magnifique de marbre blanc , la Vierge assise , 
présente le petit Jésus à Ste.-Catherine qui dispose le doigt 
pour recevoir l’anneau nuptial que son époux mystique est 
prêt à y passer. L’on voit dans les yeux et les mouvemens 
de l’enfant tout l’intérêt qu’il met à cette alliance. Catherine 
est entièrement absorbée par le sentiment de dévotion et de 
tendresse $ la Vierge, qui présente le portrait d’Hélène 
Forment, seconde femme de l’auteur, en témoigne la satis¬ 
faction : la sainte, offre celui de Marie de Medicis, elle 
porte le manteau royal, une couronne orne sa belle chevelure : 
à ses pieds se trouvent le glaive et la roue , instrumens de 
son martyre. 

Sur toile, haut 5 pieds 9 pouces, large 4 pieds 9 pouces. 


N° 14. FRANCISQUE MILLÉ. 

La Guérison de l’Aveugle né, 

Jésus sorti de Jéricho, suivi de ses disciples rencontre 
sur son passage un aveugle , accompagné de sa mère, qui 
lui demande la guérison , que le Sauveur opère en lui* 
frottant les yeux d’un peu de salive. V? À */*■$**. 

La composition est de huit figures, dans un paysagM^ v ^ 4* 

pltis grand stile. Ce morceau est sous plus d’un rapport ufcE. & V 

du Poussin. W . f ' || 

Sur toile, liant 4 pieds 3 pouces, large 5 pieds 2 pouffes.. ‘HS *-’,/‘ 

i 5 . ANT. VAN DYCK. ****'* J 

Jésus-Christ mort sur les genoux de St.-Jean. 

Il est enveloppé en partie d’un linceuil , et la tête re 
sur un des genoux de l’apôtre chéri : la Vierge tend les 
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vers son fils, elle exprime ainsi que la Madelaine la douleur 
la plus* aigue. Un ange tout, en pleurs aux pieds du Clirist 
tient ulie de ses mains , ..et regarde avec une* sensation déchi¬ 
rante la plaie qu’elle offre. La scène se passe à l’entrée d’une 
grotte. 

Ce tableau est un des plus soignés du maîlïe : il est d’un 
ton vigoureux et imposant : Van Dyck y est profondément; 
pénétré de son sujet : c^est un dé ses meilleurs ouvrages. - 
Sur toile, haut / 6 pieds, large 4 pieds 9 pouces. 

N° 16. JACQUES JORDAENS. 

Pan et les quatre Saisons. 

Le printems est représenté par un petit amour couronné 
de fleurs, l’été par un jeune homme sonnant du cor et l’hiver 
par une vieille tenant une chaufferette. Pan, d’un embonpoint 
monstrueux est au îmilîeu d’eux chargé de différons fruits, 
comme pour marquer, qu’il préside à la .fécondité de la terre 
que la succession des saisons fait agir. 

Tableau d’un dessin rare pour ce maître, d’un ton brillant 
et harmonieux. 

Sur toile, haut 4 pieds 5 pouces, large 3 pieds 9 pouces. 

No I7 . P. P. RUBENS. 

La,Fête de tous les Saints. 

Allégorie mystique et première idée terminée du tableau 
si renommé, peint pour le maître - autel de l’église des 
Augustins de cette Ville. Ces deux pièces se trouvant sur le 
même lieu , nous en laissons la comparaison aux amateurs. 
Sur toile , haut 6 pieds 5 pouces, large 5 pieds 3 pouces. 

N° 18. BARNARDINO LUXNI. 

Susanne surprise par les yieillards. 

Elle est dans une attitude suppliante , et tente de conjurer 
l’entreprise criminelle des deux juges, dont l’un la ménace 
d’une accusation infâme, tandis que l’autre placé derrière elle 
lui porte la main sur l’épaule. Elle a le sein et les bras 
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découverts, et s’est défaite d’un manteau garni d’hermine, 
qui la ceignant encore en partie, repose sur l’entrée du Bain. 

Les figures ' sont de grande v attire , elles sont d’un fini, d’un 
faire et d’une expression étonnantes. L’on peut dire que ce 
magnifique morceau a toutes les beautés de Davinci sans avoir 
ses défauts : il est clair et exempt de ces, ombres noires que 
l’on regrette si souvent dans ce grand maître. Les Carnations 
sont pour la vérité dignes du Titien. 

Sur bols, haut '5 pieds , large 6 pieds 9 pouces. 

r j ■ . . 

19. PAÛL VÉRONÈSE. 

L’Empereur Adrien faisant offrande à Antinous» 

Tout le monde connaît les complaisances infâmes, qu’eut 
pour Adrien son favori Antinous , et combien cet Empereur 
lui paya de retour, en le fixant inséparablement près de sa 
personne et l’élevant aux premières dignités de l’état. La 
mort surprit Antinous et Adrien en fut incosolabie : il voulut 
que tout l’empire prit part à cette perte : il lui fit élever des 
temples magnifiques et le plaça au rang des Dieux. Le 
Véronèse représente ici cet Empereur au pied de l’autel de 
son favori, lui offrant dans une attitude religieuse le sang 
d’une brebis, le sacrifice est entouré de tout ce que la pompe 
et la magnificence ont d’imaginable. La scène se passe en 
Egypte et se compose de vingt-trois figures, grande Académie: 
c’est une des plus belles productions du maître. 

Sur toile , haut 4 pieds 9 pouces , large 7 pieds 3 pouces. 

N° 20. ERASME QUELLIN. 

Le Mariage de Ste. ■ Catherine, 

Ce tableau que nous donnons pour être de Quellin, pàr- * 
ceque la composition offre quelques parties qui sont dans le 
genre de ce maître , est digne des plus beaux ouvrages de 
Van Dyck, et présente des beautés admirées dans les ouvrages 
des premiers maîtres de l’école Vénitienne. 

Sur toile, haut 5 pieds, large 5 pieds 9 pouces. 
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N» ai. ANT. YAN DYCK, 

(Dans la manière de Paul Veronese.) 

Hérodiade apportant la tête de St.-Jean-Baptiste 
au Festin dllérode. 

Ce tableau est plein de mouvement : la part que le maître 
assigne dans une action si atroce à chacun des convives, rend 
individuellement leur caractère au vif. La mort d’un admo- 
niteur sévère est applaudie par quelques femmes de cette cour 
corrompue , mais plusieurs officiers, parmi lesquels un décoré 
d’une chaîne d’or, jettent des regards d’horreur et d’indig¬ 
nation à la vue de cette victime, arrachée dans les vapeurs 
du vin à une coupable concupiscence : Hérode même y déjà 
rongé de repentir, voit avec effroi cette tête jadis si vénérée, 
dont le seul crime fut de l’avoir appelé à la vertu et à ses 
devoirs. Ce morceau est de la plus grande vigueur : VanDyck 
y est par parties absolument le Véronèse, à qui on l’attri¬ 
buerait , si la touche et les carnations ne décélaient pas le 
grand disciple de Rubens. 

Sur toile, haut 4 pieds 4 pouces, large 6 pieds 8 pouces. 

N° 22. ANDRÉ WOLFWALD. 

Les quatre Évangélistes. 

Ce maître fut tour-à-tour élève d’Albert Durer, de Raphaël 
et du Titien 5 cette pièce en fait preuve, car on y voit les 
divers sentimens de ces maîtres. Les ouvrages de ce peintre 
sont de la plus grande rareté. Celui-ci offre des beautés de 
premier ordre. 

Sur bois, haut 3 pieds \ pouces, large 4 pieds 4 pouces. 

r . 

- No 2 3 . P. P. RUBENS. 

Loth énivré par ses filleys. 

Tableau d’un coloris brillant et d’une touche hardie. 

Sur bois, haut 2 pieds 5 pouces, large 3 pieds 8 pouces. 
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N° M- BARBIERI dit LE GUERCHIN. 

Deux soldats présentent au peuple le Sauveur couronné 
d’épines , et dans son état de souffrance. Composition de 
trois figures. 

Tableau entièrement peint dans la manière du Corrège. La 
douleur et la mansuétude font l’expression de la tête du 
Christ, qui est un vrai chef-d’œuvre. Il est imposible de 
rendre plus naturellement le caractère haineux et la froide 
férocité des soldats. 

Sur toile/haut 5 pieds 5 pouces, large 4 pieds 9 pouces. 

N° 2 5 . BARBIERI dit LE GUERCIIIN. 

Hercule choisissant entre la sagesse et la volupté. 

Tableau capital et de galérie , qui est une des plus belles 
productions de ce grand maître. Minerve, en lui montrant le 
temple de l’immortalité arrache, Hercule aux embrassemens 
de venus , qui est accompagnée des trois grâces, deux enfans 
éteignent les flambeaux de l’amour. La renommée publie la 
victoire du héros. 

Sur toile, haut 7 pieds 6 pouces, large 10 pieds.- 

N° 26. PAUL VÉRONÈSE. 

Hippocrate distribuant des remèdes sur 
‘ l’autel d’Esculape. 

Grande composition de vingt-deux figures de grandeur 

naturelle. 

Tout le monde connaît la rareté des ouvrages de ce maître , 
même de ceux qui sont d’un moindre intérêt. Le tableau 
dont nous parlons peut être classé parmi ses plus billants 
ouvrages et est digne d’avoir place dans une première galerie 
avec le N° précédent, dont pour la dimension il fait pendant. 

Sur toile, haut 7 pieds 7 pouces, large 10 pieds 5 pouces. 
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N° 27. PH. DE CONINK. 

Job Harangué par sa femme et ses amis. 

Ce tableau est d’un beau faire et d’un grand fini, il fait 
preuve du fruit des études de ce maître dans l’école de 
Kembrant. 

Sur bois> haut 3 pieds 2 pouces, large 2 pieds 5 pouces. 

N° 28. ANT. VAN DYCK. 

La Vierge avec l’Enfant Jésus, St.-Joseph et Ste.-Anne. 
Première idée d’un tableau où la Ste.-Anne a été supprimée. 
Sur bois, haut 1 pied 1 pouce, large 1 pied 5 pouces. 

N° 29. P. P. RUBENS. 

La grande Caverne aux Lions. 

Trois lions de grandeur naturelle , dont une lionne. Ce 
tableau pour la nature , la majesté , le faire et le dessin est 
un des plus beaux et des plus fiers ouvrages de ce grand 
maître , dont il prouve les éminentes qualités dans un genre 
qui ne lui était pas ordinaire. 

Sur toile, haut 5 pieds 5 pouces, large 9 pieds. 

N° 3 o. P. P. RUBENS. 

Une cuisine abondamment fournie en gibier et légumes ; 
une servante tient un grand cygne, qu’elle montre à un 
petit jeune homme placé à côté de la table et qui le regarde 
avec curiosité : il est mis élégamment et présente le portrait 
du fils de Rubens. 

Sur toile, haut 5 pieds 3 pouces, large 7 pieds. 

N° 3 i. ANT. VAN DYCK. 

Jésus-Christ expirant en croix; St.-François à genoux en 
embrasse le pied. 

Une des plus belles et des plus savantes productions du 
maître, et ouvrage qui dans son choix de sujet n’a peut-être 
pas d’égal. 

Sur toile, haut 6 pieds, large 4 pieds 3 pouces. 
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N» 3*. RAPHAËL D’URB IN. 

La Sainte - Famille. 

La Vierge regarde avec satisfaction le petit Jésus em¬ 
brassant St.-Jean : Elisabeth rapproche son fils qui semble 
intimidé par cette faveur. Cette production , qui est d’une 
bonne conservation, appartient à ceux des ouvrages de ce 
maître qui tiennent encore un peu de la manière du Perugin. 
Sur bois, haut 3 pieds 5 pouces, large 5 pieds. 

N° 33 . ANT. VAIN* DYCK. 

Le Portrait de Charles premier , Roi d’Angletere j buste 
oval de 2 pieds 2 pouces diamètre. 

N° 34 - ANT. VAN DYCK. 

Portrait d’un Magistrat, il est assis dans un fauteuil et 
vu jusqu’aux pieds , le coin relevé d’une draperie découvre 
un paysage. C’est un de ces portraits sur lesquels repose la 
haute réputation de l’auteur. 

Sur toile, haut 6 pieds 2 pouces, large 4 pieds 1 pouce. 

N° 35 . SALVATOR-ROSA. 

Vue des Ruines Romaines. 

Restes imposans d’un magnifique aqueduc $ il est monté 
en pilastres et offre en forme d’éqnerre un écbaînement de 
quatre arcades , dont celle qui fait face donne vue sur la mer, 
et sur un Port : à travers une des latérales on voit une station 
ou auberge Italienne , devant laquelle plusieurs personnes 
s’arrêtent. Le devant est enrichi de divers grouppes , parmi 
lesquels on distingue un cavalier sur un cheval blanc suivi 
d’un valet de pied. 

Sur toile, haut 4 pieds, large 5 pieds 9 pouces. 

36 . DOMINIQUE ZAMPIERI dit le Dominiqüw. 

Le Sauveur porté par une gloire d’anges se montre à Saint# 
Scholastique, qui lui offre des chapelets, que deux autres 
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anges retirent d’un coffre placé sur le devant du tableau. 
L’idée de la gloire d’anges et son exécution sont pour leur 
grasieuse naïveté dignes de Raphaël. 

Sur tôiîe, haut 5 pieds 3 pouces , large 3 pieds 9 pouces. 

N° 37. École de RUBENS. 

Méleagre et Atalante. 

Elle tient la terrible hure que Méleagre vient de lui offrir: 
une espèce de faune célèbre la victoire en sonnant du cor, la 
discorde , jettant des regards avides sur cette scène annonce 
les suites fatales que doit avoir le triomphe du héros. 

Cette pièce présente dans plusieurs endroits des corrections 
et des rétouches de Ptubens. 

Sur toile, haut 3 pieds 3 pouces, large 2 pieds 10 pouces. 

N° 38 . NIC. BERCHEM. 

Halte de chasse près d’une fontaine. Composition riche 
de plusieurs cavaliers et gens de pied avec une multitude de 
chiens. La fontaine est d'une architecture ancienne en partie 
ruinée : elle est ombragée par divers arbres : le lointain 
montre un plein paysage qui se termine par des montagnes. 

Ce tableau est d’un ton vigoureux, d’une touche franche 
et d’une exécution soignée et facile. 

Sur toile , haut 2 pieds 9 pouces, large 3 pieds 4 pouces. 

N° 3 9 . J. YERNET. 

Vue sur le Tibre et le château Ste-Ange, ce tableau abonde 
en figures , dessinées avec grâce et touché avec le talent dont 
Vernet était capable : c'est un de ses meilleurs ouvrages. 
Sur toile, haut 3 pieds 5 pouces, large 4 pieds 9 pouces. 

No 4 o. P. P. RUBENS. 

Persée délivrant Andromède. 

Première idée du grand tableau de ce sujet, plein de feu 
ôt du coloris le plus brillant. Elle est traitée avec une facilité 
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inconcevable : la carnation de l’Andromède est pour l’empâ¬ 
tement et la transparance, le triomphe du pinceau. 

Sur bois , haut 3 pieds 5 pouces , large 4 pieds 7 pouces. 

N° 41 • P. P. RUBENS ou son école. 

Le portrait d’un Bourgmestre , peint avec la plus grande 
vérité, il est à mi-corps, s’appuie d’une main sur une table 
et tient de l’autre un gant. 

Sur toile, haut 3 pieds 7 pouces, large 3 pieds 1 pouce. 

N° 42. LE TITIEN. 

Portrait d’un Magistrat, il est assis dans un fauteuil et 
vu jusqu’aux genoux. Ce portrait est peint avec une telle 
vérité qu’il fait illusion , la tête est vénérable et pleine de 
caractère : peu de productions de ce maître si justement 
nommé , le prince en ce genre , peuvent être comparées à, 
celui-ci. 

Sur toile, haut 3 pieds 7 pouces, large 2 pieds 5 pouces. 

N° 43 . J. YANDER DOES. 

Au pied d’une espèce de fontaine de forme antique, sur 
laquelle est placée une figure de jeune homme , deux filles 
parent d’une guirlande de fleurs une brebis 5 deux autres de 
ces animaux sont couchés dans la verdure , un pâtre conduit 
sur un des plans plus avancés un troupeau de chèvres : le 
paysage offre au coté gauche du tableau des ruines qui 
semblent être celles d’un vieux château. 

Sur toile, haut 2 pieds 5 pouces, large 3 pieds 1 pouce. 

N° 44 . MURILLO. 

La Sainte - Famille. 

St.-Joseph présente une poire au petit Jésus, assis sur les 
genoux de sa mère le St.-Esprit parait dans une gloire. 
Cette pièce précieuse est digne pour son fini des premiers 
maîtres de l’école Hollandaise. Il est d’une grande force de 
coloris et de la composition la plus aimable. 

Sur cuivre, haut 2 pieds 4 pouces, larg 1 pied 6 pouces*. 
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N° 45- LE GUIDE ou d’après lui. 

Loth et ses filles fuyant de Sodome. 

Cette pièce, que nous regardons comme une belle copie, 
possède peut être tous les mérites de son original et est du 
petit nombre de ces immitations qui, dans la comparaison 
même , mettent souvent l’œil exercé du connaisseur en défaut. 

Sur toile, haut \ pieds 2 pouces, large 5 pieds 4 pouces. 

N° 46. P. P. RUBENS. 

Le Christ mort entre la Vierge et St.-Jean. 

La scène a lieu à l’entrée d’une grotte. Marie tient d’une 
main un linceuil , dans lequel repose le bras gauche de son 
fils et tire de l’autre une épine de son chef qui y était restée. 
Elle est dans un pénible accablement. St -Jean soutient avec 
respect et recueillement le corps du Christ, ainsi qu’une des 
mains. 

Tableau peint avec le plus grand soin, et d’une rare 
délicatesse de ton : le dessin est grand et modelé sur celui 
des Carraches. Les figures sont de grandeur de nature et 
rues jusqu’aux genoux. 

Sur toile 9 haut 4 pieds 3 pouces, large 5 pieds 5 pouces. 
N° 47 . BARTH. ESTEVAN MURILLO. 

L’Automne ou Bacchus et Pomone. 

Pomone chargée de fruits est assise à côté d’une table 
sur laquelle on voit des grenades ouvertes et une coquille. 
Bacchus est placée derrière elle $ à ses côtés se trouve un 
grand vase. 

C’est un des beaux ouvrages de Murillo^ d’un admirable 
effet et d’un ton argentin. 

Sur toile, haut 4 pieds 6 pouces, large 3 pieds 7 pouces. 
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N° 48. LE TITIEN. 

La Sainte - Famille. 

La Vierge présente le sein au divin enfant qui y tend sa 
petite main; St.-Joseph le regarde avec satisfaction. 

D’un coloris vrai et vigoureux. 

Sur toile , haut 3 pieds 8 pouces, large 2 pieds 8 pouces. 

No 4 9 . GIO BATTA WEENINCX. 

Des brigands ont assassiné un voyageur; ils le tirent 
de son cheval pour le dépouiller. Un autre cadavre se 
trouve à l’entrée de la grotte qui leur sert de repaire et qui 
est formée par les mines d’un antique monument d’une 
grande magnificence. 

Sur toile, haut 3 pieds \ pouces, larges 2 pieds 5 pouces. 


N° 5 o. ANT. VAN DYCK. 

L’Apétre St.-Pierre vu jusqu’aux genoux. 

N° 5 i. L’Apôtre St.-Paul, faisant pendant. 

Ces deux tableaux sont d'un ton chaud et doré, et des 
échantillons de hardiesse. 

Sur toile, haut 4 pieds, large 3 pieds 2 pouces. 


N° 5a. BLANCHARD, dans la manière du 

CORREGE. 


Une Madone. Tableau qui a toute la grâce du maître 
que l’auteur a pris pour modèle. 

Sur toile, haut 2 pieds , large î pied 8 pouces. 


No 53. 


B. VANDER ELST. 


Portrait de Sara VanderGraef, poëte et amie de Jacob Oats. 
Sur bois, haut î pied xo pouces, large î pied 8 pouces. 


N° 54- 


LOUIS CARRACHE. 




Une Madone. Elle a le petit Jésus dans les mains* jî £ ^ 4 $ '% 

le contemple avec tendresse • il se présente en raccouriifè.ïV *1wyJ- 


présente 


raccourci!*’ 
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deux têtes d’anges se montrent dans un nuage ; au haut du 
tableau on voit un troisième ange qui tient un encensoir. 
Cette pièce est du stile grandiose et d’un mâle dessin. 
Sur bois, haut 4 pieds 4 pouces, large 3 pieds 3 pouces» 

N° 55. FREDERICO BAROCHI. 

Le Jugement de Paris. 

Le berger du mont Ida vient de passer en revue les beautés 
des trois déesses rivales 5 déjà il a adjugé la pomme fatale à 
Vénus : Mercure le voit avec anxiété et semble lui annoncer 
tous les malheurs qui doivent résulter de cette préférence. 

Composition riche et gracieuse, dont le dessin prouve la 
sévérité de l’école romaine. 

Sur bois, haut 3 pieds 7 pouces, large 4 pieds 7 pouces. 

N° 56. NIC. POUSSIN, d’après Raphaël d’Urbiil 
Le Mont Parnasse. 


Pastiche, d’après la fameuse fresque, qui est au Vatican. 

La célébrité de l’original nous dispense de tout détail sur 
la composition, qui compte près de trente figures, nous disons 
simplement que pour cette imitation le Poussin n’est pas sorti 
de sa propre manière , que pour le dessin il n’est pas resté 
au - dessous de Raphaël, et qu’il doit avoir osé se prononcer 
lui-même sur son ouvrage, puisque malgré sa modestie il 
s’est plu d’ajouter son propre portrait à ceux des grands 
hommes, qui s’y trouvent figurés. 

Sur toile, haut 5 pieds, large 9 pieds. 

H . 5 7 . ALONZO CANO. 1 ^ nuiaétos 

Le Sauveur du Monde. > {urmem pendants . 
N° 58 . La Mère du Christ : J 

Tableaux de grand caractère, d’un coloris brillant qui 
fait honneur à l’école espagnole. 

Sur bois, haut 2 pieds 9 pouces> large 2 pieds 2 pouces. 
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5 g. TISHBEIN. 

Une rivière traverse un paysage, et ayant tourné un coin 
boisé , passe par-dessous un pont et se présente sur l’avant- 
plan. Un paysan monté sur un cheval blanc passe le pont, 
et chasse devant lui quelques vaches et un troupeau de mou¬ 
tons. L’autre côté du tableau pVésente des rochers et un 
paysage ouvert d’un grand enfoncement. Il est peint dans 
le stile de J. Both. 

Sur bois, haut 4 pieds 3 pouces, large 3 pieds 6 pouces. 

N° 60. D’après RUBENS. 

Orphée délivrant son Euridice des' enfers. Copie franche? 
et aimable. 

Sur bois, haut 2 pieds , large 2 pieds 8 pouces. 

N® 61. KAREL DUJARDIN. 

Esquisse. Paysage dans lequel se trouvent quelques animaux. 
Un pâtre joue de la musette 5 une femme trait une chèvre, 
dont elle donne le lait à un jeune garçon. 

Sur toile, haut 1 pied 4 pouces, large 2 pieds 4 pouces. 

N° 62. P. P. RUBENS. 

Tête de Calisthène. Etude. 

Sur toile, haut 1 pied 3 pouces, large 1 pied 10 pouces. 

No 63 . NIEUWLAND. 

« 

Le vaillant Général Vénitien Bragadino, Gouverneur de 
Famaguste, à genoux devant Mustapha, Général de l’Armée 
Turque , demandant grâce pour sa garnison, condamnée à 
passer au fil de l’épée, malgré une capitulation honorable. 
Sur bois, haut 1 pied 4 pouces, large 1 pied 9 pouces. 

N° 64. v REMBRANDT VAN RYN ou sa manière. 

Un homme une lanterne à la main s’achèmine avec une 
femme. La nuit et la circonspection qu’ils mettent dans leur 
marche font croire qu’il s’agit d’un enlèvement. 

Sur toile, haut 1 pied 5 pouces, large 1 pied 4 pouces. 


N° G 5 . 
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VITRINGA. 


Une Mer calme, remplie de navires et de bateaux-pêcheurs. 
Ce tableau est entièrement dans le stile et le ton de 
Backhuysen. 

Sur bois, haut i pied, large i pied 4 pouces. 


N° 66. JEAN EOTH. 

Une rivière coule entre deux routes, dont l’une vient sur 
l’avant-plan , sur laquelle on voit un homme monté sur un 
mulet et un deuxième qui se repose sur le bord de la rivière. 
L’autre route coioie une partie boisée, pour conduire vers un 
plein paysage, qui se termine par des montagnes. 

Toile sur bois, haut î pied 3 pouces, large î pied î pouce. 

N° 67. ES LIN G S. 

Une maison de campagne, entourée d’allées d’arbres, 
qu’arrose'une rivière. Des pêcheurs apportent avec leur barque 
du poisson et l’offrent à plusieurs dames et cavaliers. Ce 
tableau est dans le goût et la manière d’Adrien Vande Velde. 
Sur toile, haut 1 pied 7 pouces, large 2 pieds 2 pouces. 

No 68. PH. WOUWERMANS. 






Choc de cavalerie. L’action a lieu devant un ancien château. 
C’est un tableau capital de la plus grande vigueur et travaillé 
avec soin : il rappèle cependant encore ses études chez 
Pierre Bamboche. 

Sur toile, haut 2 pieds 6 pouces, large 3 pieds 8 pouces. 

0 69. ANT. VAN DYCK ou sa manière. 

Esther devant Assuè'rus. 

Esquisse. Composition riche et raisonnée. Quelques parties 
1 ™ tableau sont terminées 5 il est d’un faire hardi et d’une 
couleur. 

toile, haut 3 pieds 2 pouces, large 5 pieds 8 pouces. 


( >9 ) 

N° rj 0t Inconnu* 

Pharaon périt avec son armée dans la mer rouge. 
Sur bois ? haut 2 pieds, large 2 pieds 8 pouces. 


N° 71. Inconnu. 

Le portrait en pied de Guillaume III, Prince d’Orang* 
et Roi d’Angleterre, sous une riche tente, en pleine armure, 
ayant en mains le bâton de Général. 

La précieuse exécution de ce tableau annonce le pinceaii 
d’un des plus sa vans contemporains de Miris et de Gérard Dou. 

Sur toile, haut 2 pieds 8 pouces > large 2 pieds 2 pouées. 


N“ 72. J. WEENINCX et CONST. NETSCHAR. 

Devant une maison de campagne se trouvent deux erifans, 
dont la plus jeune coiffée d’une toque en panaches est assise 
sur une table couverte d’un tapis d’un précieux fini 5 elle a 
à côté d’elle une péruche , et semble avoir jetté une guirlande 
de fleurs * que sa sœur qui l’amuse,' lui a faite. Dans la 
basse-cour on voit un petit épagneuil qui chasse un canard : 
au-delà d’un étang on voit des berceaux, sous lesquels des 
dames et des cavaliers se promènent. 

Sur toile, haut 2 pieds 7 pouces, làrge 3 pieds 8 pouces. 


N° 73. J. YANDER DOES 

Un. pâtre présente à son Seigneur, qui est assis sur le 
perron de son château , un nombreux troupeau de moutons 
et de chèvres. Le paysage est montagneux et agreste. Ce 
numéro fait pendant au numéro 47 5 ils sont des meilleurs 
ouvrages dü maître. 

Sur toile, haut 2 pieds 5 pouces, large 3 pieds 1 pouce. 

No 74. P. P. RUBENS. 

Cet ouvrage semble être de sôn premier tems ; on croit 
y voir encore quelqùéé traces de la manière de son maître. 
Au reste, quoiqu’il n’ait pas toute la hardiesse que Rubens 
a acquise depuis, on peut le classer pour la couleur parmi 
ses plus brillantes productions. 

Sur bois, haut l\ pieds 2 pouces, large 3 pieds 2 pouces. 
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N° 75 . GERARD DE LAIRESSE. 

Jésus-Christ confondant l’incrédulité de St.-Thomas. 

Il est d’un beau dessin et d’une bonne couleur. 

Sur toile, haut 4 pieds, large 2 pieds 7 pouces. 

76. VAN HELMONT. 

Le corps - de - garde d’une prison, où l’on voit un drapeau 
et quantité d’armures, un homme qui semble détenu est 
assis à côté d’un tonneau \ les soldats s’amusent à jouer : 
deux sont de poste à la porte de la ville , qu’on voit à côté 
de la prison sur un des coins avancés du tableau. 

Sur toile, haut 1 pied 9 pouces, large 2 pieds 8 pouces, 

N° 77. D’après VAN DYCK, 

Copie en petit du portrait d’Alexandre Scaglia. 

Sur bois, haut 1 pied 1 pouce, large 1 pied 3 pouces. 

No 78. Manière de METZU. 

Le portrait d’une dame assise d,ans un fauteuil, elle a un 
épagneuil sur les genoux. 

La vigueur du coloris, la touche moelleuse et caressée, 
le soigné fini, tout enfin porte à croire que c’est un des 
ouvrages EN GRAND du célèbre maître, auquel, peut-être 
pour cette seule raison , nous n’osons pas décidemment 
l’attribuer. 

Sur toile, haut 4 pieds 2 pouces, large 3 pieds 2 pouces. 

N° 79. JAGOMO DAPONTE BASSANO. 

Jésus-Christ pris au jardin des olives. Effet de nuit. 

Sur toile , haut 3 pieds 9 pouces, large 3 pieds 2 pouces. 

N° Bo. ALBERT VAN EVERDINGEN. 

A travers un enchaînement de montagnes le Pdiin serpente 
majestueusement. Un des coins du tableau offre un château 
sur un rocher escarpé, le devant est enrichi par Lingelbach, 
de diverses figures, parmi lesquelles on remarque un muletier 
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qui conduit deux mulets chargés et un homme monté sur un 
cheval blanc, qu’il fait abreuver 5 on voit sur un des côtés 
un superbe pin. 

Sur toile, haut 3 pieds 3 pouces, large 4 pieds 1 pouce. 

N° 8r. VAN ASSCHE le vieux. 

Paysage boisé \ derrière une touffe d’arbres diverses métai¬ 
ries. Sur le devant un étang bordé par des broussailles au-¬ 
delà duquel un plein paysage, qui se termine par la vue 
sur un village : diverses figures animent ce morceau qui 
sous plusieurs rapports est digne de Hobbema. 

Sur bois, haut 1 pied 7 pouces, large 2 pieds 3 pouces. 

N° 82. DE LEONE. 

Une rivière coule au pied d’un rocher couvert d’arbres. 
Un homme conduit un mulet, monté par une dame, et 
qu’il se dispose à faire passer le gué : une bergère suivie 
de quelques boeufs et de brebis s’entretient avec elle. Ce 
tableau est dans le goût d’Adrien Varide Velde. 

Sur toile, haut 2 pieds 1 pouce, large 2 pieds 6 pouces. 

N° 83 . THOMAS WYCK. 

Une métairie italienne sur le bord d’une rivière 5 des 
ruines habitées en font partie. Un ton vrai et vaporeux, 
une touche pleine et fondue caractérisent ce tableau, qui est 
un des meilleurs ouvrages du maître. 

Sur toile, haut 2 pieds 5 pouces, large 3 pieds 9 pouces. 

N° 84 . P. P. RUBENS. 

Achille découvert par Ulisse. Esquisse. 

Sur toile, haut 1 pied 5 pouces, large 2 pieds 1 pouce. 

N° 85 . Manière de REMBRANDT. 

Un Philosophe en étude. 

Sur bois, haut 1 pied 3 pouces, large 1 pied 6 pouces. 


No 86. 
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Manière de RAPHAËL. 

Sainte-Famille 5 la Vierge, Ste. -Anne et Elisabeth, le 
petit Jésus, St.-Jean et un Ange. Ce tableau a des parties 
particulièrement pour le dessin et le caractère des têtes qui sont 
dignes d’un premier élève de Raphaël. 

Sur bois, haut 3 pieds 8 pouces, large 5 pieds 4 pouces. 

87. G. DE HEUS. 

Paysage montueux. Un bomme conduit deux mulets, 
chargés , un autre se repose au bord dn chemin. Ce 
tableau a tous les mérites de Both. 

Sur bois, haut x pied 1 pouce, large 1 pieds 6 pouces. 

88. DAVID TENIERS. 

Vue d’un Village. Sur le devant un canal qui lui sert de 
port, dans lequel deux bateaux sont amarrés 5 entre le canal 
et un abreuvoir se trouve le chemin qui conduit au Village, 
au milieu duquel on voit l’église. C’est un tableau dans le 
beau ton argentin du maître, il l’a orné de plusieurs ligures 
touchées avec toute l’habilité et l’esprit de son pinceau. 

Sur bois, haut 1 pied 6 pouces, large 2 pieds. 

N° 89. BARTH. EST. MURILLO. 

Deux jeunes mendians Espagnols qui font table : l’un est 
à décoiiper une pastèche ou mélon d’eau , dont il mange et 
qu’il partage avec son camerade 5 il semblé en même - teins 
le gourmander pour avoir entamé les raisins, dont ils ont une 
provision dans un panier qui est à côté d’eux. 

. Ce tableau est d’une grande force et vigueur 2 le Caractère 
de ces deux jeunes vagabonds est exprimé au naturel, quoi¬ 
qu’il nous soit connu, qu’il se trouve des collections qui 
possèdent le même sujet, nous osons croire que si le nôtre 
n’est pas une production première , il est au moins une superbe 
répétition , qui par ses mérites ne doit nullement céder. 

Sur toile, haut 4 pieds, large 3 pieds 1 pouce. 
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No g o. ANT. VAN DYCK. 

Le Portrait de Louis De Koninck, Echevin d’Anvers ; il 
a la main appuiée sur une cliaise et tient de l’autre un gant, 
il est habillé en ancien costume espagnol de soie noire à 
dessin , avec une large fraise. La tête est d’un caractère 
spirituel et travaillé ainsi cpie le reste du tableau dans la 
plus belle manière de Van Dyck. 

Sur toile , haut 4 pieds 3 pouces , large 3 pieds 2 pouces. 

N° 91. JEAN VAN EYCK. 

La Vierge assise sous un riche portique, entre deux 
anges , qui font de la musique, donne le sein au petit Jésus : 
devant elle le maître a placé une table couverte d’un tapis, 
sur laquelle on voit des ustenciles de couture et un panier 
d’osier rempli de linge ; une chambre éclairée par une seconde 
lumière tient au portique, qui découvre une ville $ au-dessus 
de son enceinte s’élèvent divers magnifiques édifices 5 deux 
dames sur un plan plus rapproché sont en promenade. 

Nous ne croyons pas qu’il existe de Van EyçJ$L une pro¬ 
duction plus soignée ou plus gracieuse. 

Sur bois, haut 2 pieds 3 pouces, large 1 pied 10 pouces. 

N° 92. MOUCHERON et VANDE VELDE. 

Dans un paysage boisé , des chasseurs , dont quelques-uns 
à cheval, font la chasse au lièvre : l’animal poursuivi par les 
chiens et couché en joue par les chasseurs, se trouve arrêté 
par une rivière , qui coule dans une lit rocailleux et vient 
sur le devant. Le plus beau ciel éclaire ce paysage, qui est 
d’un ton argentin et touché ayec art. 

Sur bois, haut 1 pied 5 pouces, large 1 pied 10 pouces. 

N° 93 . J. HACKERT. 

Un paysage pittoresque baigné à droite par une rivière, 
sur les bords de laquelle se repose une pauvre femme tenant 
son enfant sur ses genoux et demandant son chemin à une 
autre femme : sur le devant une belle pelousse et à gauche 
un arbre mort auquel s’attachent des plantes rempahtes et au 
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pied duquel on en voit d’autres à larges feuilles. Ce paysage 
d’un ton de couleur séduisant et d’un effet piquant est large¬ 
ment peint. 

Sur bois, haut 2 pieds 5 pouces, large 2 pieds î pouce. 

N" 94. LÉONARD DA VINCI. 

La Vierge avec l’enfant Jésus , qui tient des cérises dans 
ses deux petites mains : elle est assise dans un appartement 
sous une draperie verte et s’appuie du bras gauche sur un 
pidestal , sur lequel on voit les armes de la famille, à 
laquelle cette pièce a appartenu autrefois. A travers d’une 
fenêtre on découvre un paysage montagneux. 

Cette pièce est dans la manière claire de ce grand homme, 
et porte le caractère irrécusable de son faire et de son savoir. 

Sur bois, haut 2 pieds î pouce, large 2 pieds 9 pouces. 

N° 95. PII. DE KONINCK. 

Ce tableau qui sous tous les rapports est digne des meilleurs 
ouvrages de Rembrandt, offre une reine tenue par des soldats : 
elle est à genoux devant son juge et reçoit la terrible sentence 
du feu. Elle remet son anneau nuptial et son sceptrre : les 
bourreaux s’occupent déjà à allumer le bûcher ; sur un des 
coins du tableau on voit une terrasse qui fourmille de spec¬ 
tateurs. Cette composition est des plus riches, et une touche 
hère et caractérisé. Ce tableau est d’un ton doré et d’un effet 
surprenant. 

Sur bois, haut 2 pieds 1 pouces, large 2 pieds 9 pouces. 

N° 96. Le vieux NEEFS. 

Intérieur d’église Tue de nuit. Dans des chapelles latérales 
un prêtre officie 5 un cavalier en sortant donne l’aumône à 
un vieillard. Le peintre a imprimé à ce tableau un ton 
mystérieux et déployé un grand savoir de perspective : les 
lignes, les profils sont d’une régularité et d’une précision 
étonnantes. Il est d’une rare transparence et entièrement 
exempt de la sécheresse , qu’on remarque souvent dans des 
ouvrages de ce genre. 

Sur toile, haut 2 pieds 3 pouces, large 3 pieds 7 pouces. 
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N® 97. B. VANDER HELST. 

Portrait en pied d'un jeune cavalier. Il est vêtu de satin 
noir et vu débout , près d’une table , couverte d’un tapis 
sur laquelle une sphère. Il est d'une exécution finie. 

Sur bois , haut 1 pied 8 pouces, large 1 pied 2 pouces. 

N° 98. J. WYNANTS et P. WOUWERMANS. 

De l’un côté du tableau on voit une forêt que coupe une 
route qui passe devant une grande ferme : la partie de la route 
qui va la toucher est bordée d’une double haie en planches, 
dont l’une donne contre un champ de bled. Une dame et 
un cavalier montés à cheval sont placés sur l’avant-plan : 
un colporteur s’achemine vers la ferme, et l’entrée de la forêt 
offre encore divers voyageurs. L’autre côté présente un 
paysage ouvert, plus ou moins montueux, dans lequel on voit 
plusieurs figures. Ce tableau est un des plus capitaux du 
maître : il est d’une grande finesse de teinte et d’une touche 
franche et spirituelle. Le feuille et les arbres sont traités 
avec une rare hardiesse. 

Sur toile, haut 3 pieds 3 pouces, large 4 pieds 6 pouces. 

N° 99. F. VANDER MEULEN. 

Combat de cavaliers 5 du plus précieux fini. Les chevaux 
sont rendus avec ce feu que peut être ce maître seul a pu 
leur donner. C’est un de ses plus beaux tableaux de chevalet. 

Sur toile, haut 2 pieds 9 pouces, large 3 pieds 8 pouces. 

N® 100. KAREL DU JARDIN. 

Sur le devant on voit quelques brébis avec un agneau, gar¬ 
dés par une femme qui tient un enfant : plus du côté opposé 
une autre femme, assise au pied d’un arbre, a également un 
troupeau de vaches et de moutons près d’elle : un paysan, 
monté sur un cheval blanc, lui parle en passant. L’enfonce- 
ment offre un paysage montagneux. 

Sur toile, haut 2 pieds 2 popces, large 2 pieds 7 pouces. 

4 ‘ 
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N° ioi. DAVID TENIERS. 

Dans un intérieur , trois paysans s’entretiennent en fumant $ 
à côté d’un d’eux une cruche. 

C’est un de ses tableaux terminés, de la touche la plus 
spirituelle et d’un ton argentin. 

Sur bois ^ haut i pied, large i pied 3 pouces. 

N® 102. GUILL. ROMYN. 

Ce tableau est un des plus piquans du maître ; il offre 
deux jeunes bergers qui gardent des vaches, des moutons 
et des chèvres 5 ils boivent du lait qu’ils viennent de traire : 
le devant en partie montueux découvre un paysage des plus 
agréables. Cette pièce est entièrement traitée dans la manière 
de P. Potter. 

Sur bois, haut 1 pied 9 pouces, large 1 pied 5 pouces. 


N° io 3 . KAREL DUJARDIN. 

L’Intérieur d’un corps-de-garde, où les soldats s’amusent 
à boire et à jouer aux cartes : 1111e femme joue de la guitarre : 
sur un coin du devant un drapeau et des armures. 

Sur toile, haut 2 pieds, large 1 pied 5 pouces. 


N° 10/4. ADRIEN YANDE YELDE. 

A travers d’une arcade l’œil découvre et se promène dans 
un site agréable arrosé par une rivière 5 plus avant et au 
milieu s’élève un pignon qui par des pièces de charpente se 
lie et s’attacliq^u.^té gauche de l’arcade, et derrière est 
un pan de 
teur assi^ 
chiens 
pi toresq 

Sur b< 


N° io 5 . 

Le Calvair 
Sur le devj 
d’autres 
au supp. 



k ihes : sur le premier plan un dessina- 
erfière lui deux pâtres suivis de leurs 
À' production unit à un effet très* 
in alité de composition, 
ouces, large 1 pied 4 pouces. 

«NDT VAN RYN. 



en croix entre les deux larrons, 
jettent le sort sur'ses vêtemens , 
ver les instrumens qui ont servi 
cheval ajoutent au mouvement 
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de cette triste scène. La Vierge, St.-Jean et la Madeleine, 
se trouvent au pied de la croix dans le pitis douloureux 
abattement : le ciel est couvert et lugubre , et semble déjà 
avoir pris le deuil. 

Ce tableau qui offre une composition de vingt-quatre figures, 
peut être cité pour ses qualités éminentes, parmi les plus 
beaux et les plus iniportans ouvrages de Rembrandt. 

Sur bois, haut 2 pieds lô pouces, large 2 pieds 3 pouces. 

N° 106. DEWET. 

David et Abigaïl. Composition des plus riches, d’une touche 
et fini admirables. Ce morceau est digne de Rembrandt. 
Sur bois , haut î pied 8 pouces , large 2 pieds 3 pouces. 

N° t 07. DOMINIQUE ZÀMPIERI dit le Dominique. 

Paysage dont une partie du devant est orné d’arbres ; à 
côté de ceux-ci se continue un chemin qui conduit vers les 
plans plus avancées , où l’on voit diverses fabriques en ruines, 
une femme monté sur un mulet joue de la guitarre 5 un 
homme la suit â pied , un paysan qui s’entretient avec une 
femme sont les figures de l’avant-plan. Au côté gauche du 
du tableau on voit un vacher assis au pied d’tfn ancien monu¬ 
ment qui garde son troupeau et joue de la flûte : une rivière 
coule au pied de hautes montagnes et un pont la traverse. 

Ce paysage est dans le ton clair de l’auteur. Il est d’un 
beau glacis et rare transparence et d’un choix à - la - fois 
agréable et imposant. 

Sur toile, haut 2 pieds 10 pouces, large 4 pieds 2 pouces. 

N° 108. GUILL. VANDE VELDE. 

Une mer calme. Sur le devant on voit deux bateaux; plus 
loin un autre, qui passe devant un grand vaisseau de guerre : 
dans l’éloignement une quantité d’autres embarcations de toute 
espèce. 

Sur toile, haut 3 pieds 2 pouces, large 4 pieds. 

N° 109. CLAUDE LORRAIN ou sa manière. 

Un paysage montagneux, avec des ruines, que coupe une 
rivière. Sur le devant on voit deux femmes en costume 
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napolitain qui s’entretiennent avec un homme 5 plus loin, et 
près des ruines un pâtre qui conduit son troupeau de chèvres 
et sur les arrières plans encore une multitude de figures. 
Tableau d’un ton chaud , éclairé d’un soleil brillant, la 
plûpart des amateurs le donnent sans hésiter au Claude 5 il 
nous reste cependant un doute, et quoique sous tous les 
rapports cette pièce soit digne de lui, nous avons cru en 
la décrivant devoir le communiquer. 

Sur bois, haut 2 pieds, large 2 pieds 9 pouces. 

N° 110, B. E. MURILLO, 

Tète de femme du plus grand effet. 

Sur bois, haut 2 pieds 2 pouces, large 1 pied 7 pouces. 

N° ni. CORN. BEGA. 

Un inférieur , dans lequel plusieurs paysans s'amusent , 
un d’eux prend avec une femme des libertés, qui heurtent 
en bonne compagnie. 

Sur toile, haut 1 pied 8 pouces, large 1 pied 3 pouces. 

N° ii2u GUILL. YANDE VELDE. 

Une forte brise. Un bateau pêcheur battu des vents sort 
d’une rade : dans le lointain on voit un gros navire lutter 
avec les vagués. 

Sur toile, haut 1 pied 2 pouces, large 1 pied 6 pouces. 

N° 11 3 . ANT. VAN DYCK. 

Portrait de Florence de Renesse , Comtesse de Grimbergen, 
Dans ce tableau le sein et les mains se font particulièrement 
remarquer pour leur beauté. 

Sur toile, haut 2 pfeds 9 pouces, large 2 pieds 2 pouces. . 

N° Il4* PARMEGGIANO dit LE PARMESAN. 

L’Amôur maternel. Cette belle pièce offre une femme ayant 
sur ses genoux un enfant qui se tient debout, l’on peut la 
regarder pour la Vierge avec l’enfant Jésus ; deux autres enfans , 
dont l’un présente à la mère un cœur ardejit, et l’autre à 
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l’enfant une grappe de raisins, qu’il vient de cueillir enri¬ 
chissent la scène. Ce tableau fait preuve combien peu dans 
ses beaux ouvrages ce célèbre maître est resté au-dessous de 
Raphaël. 

Sur bois, haut 3 pieds 4 pouces, large 2 pieds io pouces. 

N° ii 5 . JULES ROMAIN. ' 

Les Philistins s’emparent de l’Arche d’Alliance. Scène de 
bataille, qui présente plusieurs cavaliers à la poursuite de 
l’armée ennemie : l’Arche abandonnée est tombé par terre : 
plusieurs cavaliers, dont un monté sur un cheval blanc, 
sont encore aux prises avec quelques braves, qui n’ont pas 
lâché. Ce petit morceau est un échantillon du génie élevé et 
de la fierté du pinceau de ce grand peintre. 

Sur bois, haut î pied 2 pouces, large 2 pieds. 

N° ii 6. ANT. YAN DYCK. 

Deux Anges, dont l’un chante et l’autre joue de la 
violoncelle , amusent de leur musique la Vierge et l’enfant 
Jésus représentés dans une gloire. 

Tableau plein d’exprsssion de la manière claire et de la 
touche caressée du maître. 

Sur toile, haut 3 pieds 3 pouces, large 3 pieds 9 pouces. 

N° J17. PAUL PANINI. 

Yue d’une partie du Campo-Yaccino à Rome. Au milieu 
se présente majestueusement l’Arc de Constantin , sur l’un 
des côtés l’Eglise de St.-Grégoire le Grand, et les ruines 
du Colisée ; sur l’autre celles de l’Aqueduc de Néron et les 
vestiges des bains de Vespasien : il est orné de plusieurs 
figures. Nous citons cette pièce comme un des chefs-d'œuvres 
de Panini, cpii ici sous plusieurs rapports est un digne émule 
de Claude Lorrain. 

Sur toile, haut 3 pieds 9 pouces, large 3 pieds 5 pouces.; 

N* 118. GABRIEL METZU. 

Dans un intérieur, éclairé par un coup de soleil qui 
entre par une croisée 9 une dame s’occupe à coudre : elle 
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est assise devant une table, sur laquelle une toilette, un 
bocal avec fleurs et une petite cruche en porcelaine : son 
enfant qui s’amuse avec un petit chien est à côté' d’elle 5 une 
servante demande ses ordres pour aller au marché. 

Sur cuivre, haut 1 pied 3 pouces , large 1 pied 1 pouce. 

N° 119. DEWET. 

Rebecca et Eliezer* Ce tableau fait pendant avec le 
106, et est ainsi que celui-là d’une belle exécution et 
d’une grande force de couleur. 

Sur bois, haut 1 pied S pouces, large 2 pieds 3 pouces. 

120. VELASQUES. 

Portrait de Bentivoglio, tête pleine de caractère j d’ex¬ 
pression et de la plus grande vérité. 

Sur toile , haut 1 pied 9 pouces , large 1 pied 5 pouces. 

N° 121. Manière de REMBRANDT. 

La Justice endormie. 

Une Cour de Justice qui fourmille de plaideurs de toutes 
les classes. Un avocat d’un caractère vénal, ensévéli sous * 
un tas de procédures , écoute à-la-fois un nombre de clients. 

A côté de lui des huissiers vendent à l’encan les meubles 
des malheureux succombés. Une foule assiège le tribunal 
du juge qui, profondément endormi, s’occupe peu de deux 
parties qui plaident devant lui 5 un des avocats, indigné de 
l’insouciance, jette son plaidoyer. 

Sur bois, haut i pied 9 pouces, large 3 pieds. 

N° 122. JANSON VAN CEULEN. 

Le portrait d’un homme de loi, habillé en satin noir avec 
manteau en velours. La vérité de ce portrait et sa belle 
exécution le placent de pair avec les meilleurs ouvrages de 
Van Dyck et de Vander Hebt. 

Sur toile, haut 2 pieds 6 pouces, large 2 pieds. 


N° ia 3 . NIC. BERCHEM. 

Un paysage boisé. Sur le devant un paysan conduit quel¬ 
ques vaches à travers un gué. C’est un petit ouvrage de ce 
maître peint avec soin, et d’un effet piquant. 

Sur bois, haut o pieds, large o pieds o pouces. 

N° 124. ALBERT CUYP. 

Grand Prêche dans l’Eglise de Defft , en présence du 
Prince Guillaume premier d’Orange, et de sa Cour. 

Cette composition est des plus riches $ elle compte au moins 
quatre-vingt-dix figures, parmi lesquelles quantité de portraits. 

Sur toile, haut o pieds, large o pieds. 

N» ia 5 . ANT. VAN DYCK. 

Vertumnis et Pombne ; portrait historié de la Princesse 
Cécile de Rubempré. 

Trois figures de grandeur naturelle, Poinone., entourée de 
fruits , tenant un melon dans les bras , écoute avec avidité 
ce que Vertumnis sous la figure d’une diseuse de bonne aventure 
l’annonce de futur. L^Amour se tient derrière celle-ci, l’instige 
et tient en mains la ceinture virginale, ce qui semble dé¬ 
montrer que Van Dyck fit ce portrait peu après le mariage 
de la Princesse. Il est du petit nombre de ses tableaux, dans 
lesquels il a concilié la suavité de son pinceau avec la force 
et le caractère du Titien : et il est peint dans la manière 
dti Christ mort sur les genoux de la Vierge , faisant le 
N° du Musée de cette ville. 

Sur toile, haut 3 pieds 9 pouces , large 7 pieds 3 pouces. 

N« 126. BARTH. ESTEYAN MURILLO. 

La Vierge et l’Enfant Jésus dans une gloire. 

C’est sur-tout dans une action si simple, que celle du 
tableau dont nous parlons, que ce grand maître , la gloire 
de l’école espagnole a développé tous les talens de son savoir : 
il serait difficile de rendre à-la-fois la majesté et la douce 
bonté qu’il a su imprimer à la Reine des Cieuxj l’éclat qui 
se répand autour d’elle forme un atmosphère resplendissant 
de lumière , dont l’enfoncement semble se perdre dans 
l’immensité. C’est du haut de ce trône de gloire, portée sur 
des nuages qui semblent se mouvoir, qu’elle présente son 
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divin fils aux mortels : la naïveté de Page , la bonté qui 
respire dans ses traits annoncent qu’ils sont les enfans de 
sa prédilection. Ce tableau est connu dans toute l’Europe 
pour un des chefs-d’ceuvres. de Murillo. 

Sur toile , haut 6 pieds 5 pouces, large 4 pieds 8 pouces. 

N° 127. CRISPIAN anno 1471* 

Le Jugement universel. 

Le Fils de Dieu apparaît au haut des Cieux dans toute 
sa gloire , environné d’anges et de bienheureux de l’ancienne 
et de la nouvelle loi, pour juger toutes les générations de 
la race humaine. 

Le maître a rendu ce jour terrible, qui doit faire la fin 
des siècles avec tout ce qu’il aura d’effrayant et de majestueux. 
Des milliers innombrables d’hommes se trouvent réunis dans 
la fatale vallée : déjà la sentence du juge inexorable a 
ordonné la séparation des réprouvés d’avec les élus , et les 
trompettes des anges sonnant toujours, appelent à coredoutable 
tribunal ceux que le tombeau couvrait encore. 

Les grands maîtres des i 5 , rae et i6. me siècles nous ont 
laissé des miracles de génie et de goût. Leurs ouvrages sont 
encore et resteront peut-être toujours la mesure de la hauteur 
où le pouvoir de l’esprit et de la main de l’homme puissent 
atteindre. La postérité leur a voué une religieuse reconnais¬ 
sance , et leurs seuls noms commandent le respect et l’admi¬ 
ration. Il s’en est cependant trouvé parmi eux dont la 
réputation malgré de grands talens n’a pu percer, 011 doit 
l’attribuer au défaut de protection, qui leur fermait la porte 
à la brillante carrière, que presque tous les grands hommes 
de ces siècles ont trouvé occasion de courir. Parmi ceux 
auxquels la fortune a été moins propice , on peut compter 
ce Crispian, que nous connaissons à peine : son ouvrage, 
que nous annonçons , doit se classer à côté de tout ce que 
le siècle de Michel Ange et de Raphaël a produit de plus 
savant et de plus beau. Le millésime qu’il porte, le fait 
cependant leur dévancier; et privé des secours dont les progrès 
de l’art ont dû favoriser ces deux premiers maîtres du moyen 
âge, il n’en fait pas moins preuve dans notre tableau , qu’il 
avait toute la grandeur de sentiment de l’un et toute la 
grâce et l’élévation de l’autre. 

Sur bois, haut 5 pieds 3 pouces, large 4 pieds. 



